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PORTRAIT

ÉDITORIAL

BIENVENUE  
EN BRETAGNE

Au cours de la dernière décennie, 
l’action du Conservatoire du littoral en 
Bretagne s’est développée autour de 
trois grands axes : la maîtrise foncière 
d’espaces littoraux stratégiques entre les 
zones urbaines et les zones d’activités 
diverses, la restauration des milieux 
naturels en friche ou dégradés et enfin, 
l’accompagnement des politiques 
publiques pour l’amélioration de la 
qualité des eaux et le maintien des 
continuités écologiques. Dans ces 
différents domaines, le Conservatoire 
s’appuie sur la connaissance et 
l’expertise scientifique. Jean-Claude 
Lefeuvre, scientifique de renom, apporte 
depuis de nombreuses années son 
éclairage et sa connaissance des enjeux 
littoraux. Il témoigne ici de l’intérêt de cet 
accompagnement. Autre partenariat majeur, 
celui de la SAFER (Société d’Aménagement 
Foncier et d’Établissement Rural) et de l’EPF 
de Bretagne (Établissement Public Foncier). 
Ces deux acteurs majeurs de l’action 
foncière en Bretagne accompagnent 
désormais la stratégie d’intervention 
du Conservatoire. Enfin, la présence 
du Conservatoire du littoral auprès des 
habitants et des visiteurs se renforce avec 
le développement du réseau des maisons 
de sites et des hébergements patrimoniaux, 
pour vivre une expérience inédite et partager 
cette belle aventure de la préservation du 
littoral.

DIDIER 
OLIVRY, 
délégué 
de rivages 
Bretagne

DES GARDES AU SERVICE DU LITTORAL

Comme chaque année, la délégation Bretagne a réuni les gardes du littoral. Les gestionnaires 
emploient en effet plus de 120 agents affectés à l’entretien et la surveillance des espaces naturels 
acquis par le Conservatoire. 80 d’entre eux étaient présents aux rencontres qui se sont tenues les 
26 et 27 mai derniers à Belle-Ile-en-Mer en présence des agents de la délégation.

La première journée à la Pointe des Poulains a permis d’aborder les questions de stationnement  
et de signalétique. La seconde journée à Port Coton et à l’Apothicairerie a traité des thématiques  
de restauration paysagère et végétale, de circulation motorisée et de gestion de la fréquentation.  
Cet échange d’expérience et ce partage de connaissances sont toujours très utiles avant la saison 
estivale et l’accueil des milliers de visiteurs sur les sites littoraux.

VIE DE LA DÉLÉGATION 
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Crédit photos : Conservatoire du littoral sauf mention 
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CONTACT : Délégation Bretagne - Tél. 02 96 33 66 32 - mail : bretagne@conservatoire-du-littoral.fr

Belle-Ile-en-Mer

Gardes du littoral
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À l’issue des élections départementales 
puis des élections régionales en 2015, les 
nouvelles assemblées ont désigné leurs 
représentants au Conseil de rivages. Il est 
composé de 6 conseillers régionaux et de 6 
conseillers départementaux.

ONT ÉTÉ DÉSIGNÉS COMME MEMBRES 
TITULAIRES :

Pour la Région Bretagne :  
Thierry BURLOT, Pierre KARLESKIND, 
Emmanuelle RASSENEUR, Anne-Maud 
GOUJON.

Pour la Région Pays de la Loire :  
Christophe PRIOU, François BLANCHET.

Pour les Départements :  
Ille et Vilaine : Marc HERVE ; Côtes 
d’Armor : Erven LEON ; Finistère : Nicole 
ZIEGLER ; Morbihan : Denis BERTHOLOM ; 
Loire-Atlantique : Françoise HAMEON ; 
Vendée : Pierre BERTHOME

Au cours du Conseil de rivages qui s’est 
tenu le 15 juin 2016, en présence du 
préfet de Région, Thierry BURLOT a été 
élu président et Christophe PRIOU vice-
président pour une période de 3 ans.

Le Conseil a d’ores et déjà validé de 
nouveaux périmètres d’intervention ainsi 
que des programmes d’acquisition et 
formulé des avis sur les conventions de 
gestion et de partenariat.

Les scientifiques au service du 
Conservatoire du littoral
Le Conservatoire est un organisme 
pionnier dont la France peut 

s’enorgueillir. Très vite, il a compris que 
pour mener à bien sa mission, il devait 
innover, anticiper les problèmes posés 
par ces milieux si particuliers que sont 
les littoraux, véritable interface entre terre 
et mer, en s’appuyant sur un conseil 
scientifique chargé d’effectuer la jonction 
entre les progrès de la science et les 
besoins de l’institution. Grâce à cette 
démarche, le Conservatoire a été l’un 
des tous premiers à évaluer les risques 
liés à l’élévation du niveau des mers et à 
publier une carte des zones pouvant être 
soumises à un recul du trait de côte.

Le Conservatoire, un outil majeur pour la 
préservation de l’environnement littoral
Partout, la biodiversité est menacée, le 
Conservatoire, grâce à ses capacités 
d’intervention originales sur la maîtrise 
foncière des espaces littoraux, a permis 
la sauvegarde définitive des derniers 
milieux à haute valeur écologique de 

nos côtes, menacés par l’urbanisation, 
les équipements touristiques et les 
aménagements de toutes sortes. 
Aujourd’hui, plus de 166 000 ha sont 
protégés, l’objectif étant de protéger 
320 000 ha en 2050 pour atteindre la 
préservation du tiers naturel du littoral 
métropolitain et d’outre-mer…

Une action particulièrement précieuse 
en Bretagne
En Bretagne, la mer a, de tout temps, 
occupé une place prépondérante, que 
ce soit dans la culture, la vie sociale ou 
l’économie régionale. Le Conservatoire 
du littoral, en plein accord avec les 
collectivités et les associations, permet 
de préserver des espaces littoraux 
prestigieux. C’est le cas des îles et des 
îlots aussi connus que les Glénan ou 
l’archipel des 7 îles comme du côté 
terrestre le golfe du Morbihan, la pointe 
du Raz, le cap Fréhel et bien d’autres, un 
des derniers sites acquis étant situé en 
baie du Mont-Saint-Michel avec pour but 
de préserver les herbus les plus vastes  
de France… »

UN NOUVEAU CONSEIL  
DE RIVAGES BRETAGNE-
PAYS DE LA LOIRE

Ile Milliau

ÉTÉ  2016

ENTRETIEN AVEC

JEAN-CLAUDE LEFEUVRE, Breton d’origine, est 
professeur émérite au Muséum National d’Histoire 
Naturelle. Il a présidé de nombreux instituts et conseils 
scientifiques dont l’Institut français de la biodiversité, 
le comité permanent du Conseil national de protection 
de la nature et le conseil scientifique du Conservatoire 
du littoral. Il a dirigé des programmes de recherche 
interdisciplinaires sur les landes, le bocage, les zones 
humides et notamment la baie du Mont-Saint-Michel.

Conseil de rivages
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Depuis 2015, la communauté de communes Côte 
d'Émeraude (CCCE) a développé un outil unique visant à 
répertorier l’ensemble des sorties nature et patrimoine sur 
son territoire.
L’objectif est de sensibiliser et faire découvrir les richesses 
environnementales et patrimoniales de la communauté de 
communes Côte d'Émeraude auprès des résidents et des 
touristes.
Plus particulièrement, la communauté de communes a décidé 
de promouvoir les richesses des sites naturels du Conservatoire 
du littoral dont elle assure la gestion.
En 2016, 5 sorties de découverte sont programmées sur les 
sites du polder de Ploubalay et du tertre Corlieu.
Toutes ces animations sont recensées dans un guide disponible 
gratuitement dans les offices de tourisme et téléchargeable 
sur le site de la CCCE (www.cote-emeraude.fr), rubrique 
« Découvrir ». 

BALADE SUR LA CÔTE D'ÉMERAUDE

EN ACTION

À FAIRE

contact  : Conservatoire du littoral • Stéphane RIALLIN • s.riallin@conservatoire-du-littoral.fr

contact  : Conservatoire du littoral • Dominique HALLEUX • d.halleux@conservatoire-du-littoral.fr

Depuis son acquisition 
en 2012, le Conservatoire 
du littoral a imaginé une 
reconversion de l’ancien 
restaurant de la Fauconnière 
en un lieu d’accueil du public, 
idéal pour une lecture du 
paysage de la Baie du Mont 
Saint-Michel, pour admirer 
le Fort Lalatte et, bien sûr, 
pour une découverte des 
oiseaux marins nichant sur 
les falaises du Cap.

Une partie du bâtiment a 
été détruit afin que son 
intégration paysagère respecte 
le schéma paysager de ce 
site exceptionnel, et que la 
végétation caractéristique du 
Cap Fréhel puisse reconquérir 
cet espace naturel.

L’autre partie du bâtiment a été 
restructurée pour ne conserver 
que les terrasses hautes et 
basses, afin de créer les zones 

d’accueil du public. La terrasse 
haute du site a été conçue pour 
être accessible aux personnes 
à mobilité réduite, et l’ensemble 
des murets et dalles ont été 
restaurés en grès de Fréhel 
pour une parfaite intégration du 
bâtiment à la falaise.

Ces travaux s’inscrivent dans 
le cadre de l’Opération Grand 
Site portée par le Syndicat 
Mixte Grand site Erquy-Fréhel 
et dans une réflexion portée par 
le Conservatoire du littoral et 
la commune de Plévenon sur 
l’aménagement, la protection 
et la valorisation du Cap Fréhel. 
Ils bénéficient d’un soutien 
financier de l’Europe (FEDER)

Le site, inauguré en juin 2016, 
permettra désormais aux 
promeneurs de découvrir le 
Cap Fréhel en toute sécurité, 
tout en respectant les oiseaux 
nicheurs.

CAP FRÉHEL : UN NOUVEAU 
POINT DE VUE SUR LES 
OISEAUX ET LE PAYSAGE

Travaux au Cap Fréhel

À LA UNE
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COMPRENDRE

LE LITTORAL EST UN MILIEU 
MOUVANT, SOUMIS AUX 
FORCES CONSIDÉRABLES 
DE LA MER, DU VENT ET 
DES FLEUVES CÔTIERS. AU 
FIL DES SIÈCLES, L’HOMME A 
CHERCHÉ À MAÎTRISER CES 
ÉVOLUTIONS NATURELLES 
POUR MIEUX VALORISER ET 
SÉCURISER SES ACTIVITÉS. 

ADAPTER  
LA GESTION DU LITTORAL AU 

CHANGEMENT CLIMATIQUE

Aujourd’hui, les évolutions du climat et les 
prévisions d’une élévation conséquente du 
niveau de la mer, imposent de redonner de 
l’espace aux phénomènes naturels.

UN PROGRAMME NATIONAL  
ET EUROPÉEN
Le projet européen « Littoraux et 
changements côtiers » (LiCCo) (2011-2014), 
a permis d’initier la réflexion en s’appuyant 
sur 5 sites normands. Il a notamment permis 
de sensibiliser les acteurs de terrain à la 
réalité des effets du changement climatique 
et à envisager des scénarii de gestion de leur 
trait de côte.
Pour poursuivre la réflexion, le Conservatoire 
a lancé en 2015 le programme Ad’apto. 
Il a pour objectif de démontrer, en 
s’appuyant sur la gestion de dix sites pilotes 
du Conservatoire du littoral, les bénéfices 
physiques, écologiques, économiques et 
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CONTACTS : Conservatoire du littoral : Dominique HALLEUX - d.halleux@conservatoire-du-littoral.fr • Rozenn COADIC -  
r.coadic@conservatoire-du-littoral.fr.

ENTRETIEN AVEC

ANDRÉ GILBERT, maire de Lancieux.

La démarche prospective d’Ad'apto menée par 
le Conservatoire du littoral est intéressante, elle permet 
d’interpeller les habitants sur la problématique des risques 
littoraux.

Sur ce secteur, le risque est aujourd’hui difficilement 
perceptible ; la digue, en place depuis la fin du XVIIIe siècle,  
a prévenu toute inondation marine depuis tout ce temps.

Il est important de suivre l’évolution du site afin de pouvoir 
anticiper les actions à mettre en place pour s’adapter à moyen 
terme aux évolutions à venir.

sociétaux d’une dynamique plus naturelle 
des espaces côtiers.
La diversité des situations géographiques 
et de la nature des terrains (dunes, polders, 
marais saumâtres, mangroves, …) conférera 
au projet sa force démonstrative : mettre 
en avant le rôle et les bénéfices des 
espaces naturels et de leur gestion dans 
l’atténuation ou l’adaptation d’un territoire 
aux changements climatiques.

ZOOM SUR LA BAIE  
DE LANCIEUX
Le site des polders de la baie de Lancieux fait 
partie des dix sites retenus dans le cadre du 
programme national Ad’apto.
Les polders de Lancieux et de Ploubalay ont 
été gagnés sur la mer en plusieurs étapes. À 
la fin du XIVe siècle, les moines bénédictins de 
l’abbaye de Saint-Jacut édifient une première 
digue à Lancieux : la digue des Moines. Puis 
une seconde digue, de la Roche à Lancieux 
et Ploubalay a marqué l’extension des polders 
dans leurs limites actuelles.
Le polder de Ploubalay a déjà été submergé 
à plusieurs reprises par l’eau de mer lors 
d’évènements tempétueux. La digue de 
Lancieux a jusqu’à présent résisté aux différents 
aléas mais subit très occasionnellement des 
surverses, la fragilisant. Le Conservatoire du 
littoral met en œuvre des réparations régulières 
suite à ces différents évènements.
Dans ce contexte, le projet Ad’apto va 
permettre d’engager une réflexion collective 
sur une gestion à long terme de ce site selon 
un principe d’anticipation des risques littoraux. 
Une des solutions à étudier serait de profiter 
de la présence d’une digue de second rang 
permettant d’assurer une protection en rideaux 
successifs. 

Polder de la baie de Lancieux
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LE CONSERVATOIRE EST PROPRIÉTAIRE DE NOMBREUX BÂTIMENTS 
EN BRETAGNE, DONT L’USAGE EST INTIMEMENT LIÉ À LA GESTION 
DES SITES. 26 D’ENTRE EUX OFFRENT UN ACCUEIL DU PUBLIC. 
Que cela soit sous la forme de maisons de site 
(espace d’information et de sensibilisation) ou 
d’hébergements (gîtes ou chambres d’hôtes), ces 
lieux jouent un rôle essentiel dans la gestion des 
sites et sont de formidables outils de rencontre 
avec le public. Ils permettent à des milliers de 
visiteurs chaque année de comprendre la richesse 
et la fragilité des milieux qui les entourent.

VÉRITABLES RELAIS POUR LE 
CONSERVATOIRE DU LITTORAL, 
ces lieux vivent grâce à l’implication des 
gestionnaires, de leurs équipes d’animation et 
des usagers (agriculteurs, associations, etc.).
Afin de favoriser les échanges entre structures  

et de réfléchir collectivement à des pistes 
d’actions, le Conservatoire a réuni leurs 
représentants au printemps dernier. Une première 
journée s’est tenue le 24 mars à la maison du 
littoral de Ploumanac’h, à Perros-Guirec. Une 
deuxième rencontre a eu lieu le 12 mai à l’abbaye 
de Beauport (Paimpol), sur la thématique de 
l’accueil en gîte et du développement du projet 
de « Gîtes patrimoniaux ». Les gestionnaires et 
exploitants de gîtes existants ou en projets ont 
pu échanger sur leurs expériences et proposer 
des orientations pour valoriser cette activité. De 
nouvelles rencontres sont prévues à l’automne 
afin de poursuivre les échanges et engager des 
actions communes.

La maison du littoral de 
Ploumanac’h est un outil de 
sensibilisation et de rencontre 
important pour la commune et la 
gestion du site qui accueille plus  
de 700 000 visiteurs par an.

Nous avons été honorés d’accueillir 
la rencontre des maisons de site qui 
a été un grand succès. Les ateliers 
d’échanges ont permis d’aborder 
des thématiques variées telles que 
la formation des agents d’accueil, 
les outils de communication, 
l’agencement des espaces d’accueil 
et d’exposition et les boutiques. 
L’intérêt manifesté par les participants 
marque le début d’un réseau réuni 
autour du Conservatoire du littoral.
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CONTACTS  : Conservatoire du littoral : Émilie SALAÏ - Chargée de la communication - e.salai@conservatoire-du-littoral.fr • Benjamin POLLET - Chargé de 
projet « Gîtes patrimoniaux » - b.pollet@conservatoire-du-littoral.fr

LE POINT DE VUE 
D’ERVEN LEON, MAIRE 
DE PERROS-GUIREC

CÔTE À CÔTE

ACCUEIL DES HABITANTS 
ET DES VISITEURS 

UN RÉSEAU DYNAMIQUE

LE CONSERVATOIRE DU LITTORAL COMPTE EN BRETAGNE 
22 MAISONS DE SITE ET 6 HÉBERGEMENTS

Maison de site et lieu 
d’accueil du public
Gîte et hébergement existant
Gîte potentiel à l’étude
Zone de compétence du 
Conservatoire du littoral 
(Canton littoral, commune 
riveraine d’un estuaire)

  1 •  Gîte de la Ferme du Palluel
  2 •  Abbaye de Beauport + Gîte à l’étude
  3 •  Gîte de Coat Ermit + Gîte à l’étude
  4 •  Maison de l’Estuaire
  5 •  Maison du Sillon
  6 •  Maison du littoral - Site du Gouffre
  7 •  Maison du littoral - Site de 

Ploumanac’h
  8 •  Maison de la réserve des Sept-Iles
  9 •  Salle d’exposition et gîte de l’Ile Milliau
10 •  Jardin Georges Delaselle
11 •  Maison des Dunes
12 •  Phare du Stiff
13 •  Chambres d’hôtes de Quéménès
14 •  Conserverie de l’Île Tristan + Gîte à 

l’étude
15 •  Moulin du Kériolet
16 •  Maison de la pointe du Raz et du 

Cap Sizun
17 •  Maison de la Baie d’Audierne

18 •  Maison des Marais de Penfoulic
19 •  Maison du littoral de Trévignon
20 •  Abbaye de Saint-Maurice
21 •  Espace nature de la pointe des 

Poulains
22 •  Point d’accueil du site d’Ilur +  

Gîte à l’étude
23 •  Fort d’Hoëdic : gîtes et salle 

d'expositions
24 •  Chambre d’hôte du Vincin
25 •  Maison de la Nature - Pointe  

des Emigrés
26 •  Maison de la Réserve de Séné 

Centre Nature Rémy Basque
  1 • Ile Vierge
  2 • Fort de Kermorvan
  3 • Penn-Ty de Parc Braz
  4 • Phare du Millier 
  5 • Ile de Groix 

Rencontre à Ploumanac'h
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PAROLE DE PARTENAIRE

CONTACT : Conservatoire du littoral • Jocelyne CHAPELLE • j.chapelle@conservatoire-du-littoral.fr

CONTACT : Conservatoire du littoral • Jocelyne CHAPELLE • j.chapelle@conservatoire-du-littoral.fr

UN RÉSEAU 
D’ÉTABLISSEMENTS 

FONCIERS MOBILISÉS POUR 
LA PRÉSERVATION DU 

LITTORAL BRETON

Quelles sont 
les missions de 
l’Établissement 

public foncier de Bretagne  
(EPF Bretagne) ?
L’EPF Bretagne réalise, pour 
le compte des collectivités 
locales, des missions d’actions 
foncières (ingénierie, acquisition 
et portage fonciers, démolition, 
dépollution…) pour faciliter 
la concrétisation de leurs 
projets de construction et 
d’aménagement.

Il peut également agir, de façon 
ponctuelle, directement au profit 
de la préservation des espaces 
naturels et agricoles, de manière 
subsidiaire et complémentaire 

aux organismes compétents 
dans ce domaine. 

C’est dans ce cadre que le 
partenariat avec le Conservatoire 
du littoral a été décidé en 2014.

Quels sont les principaux 
intérêts d’un tel partenariat ?

Partageant un même objectif 
de préservation des espaces 
naturels aux côtés des 
collectivités territoriales, les 
deux établissements se sont 
rapprochés afin de développer 
leurs synergies dans un cadre 
établi. 

La convention renouvelée 
en 2016 dans le cadre du 
nouveau Programme pluriannuel 

d’intervention de l’EPF, permet 
à l’EPF de négocier et de 
« porter » du foncier pour le 
Conservatoire du littoral.

Elle organise également 
l’information mutuelle et la veille 
foncière sur les opérations 
susceptibles d’intéresser les 
deux établissements, ainsi 
que la complémentarité des 
actions des collectivités locales 
avec la stratégie foncière du 
Conservatoire.

Elle permet ainsi au 
Conservatoire du littoral de 
disposer d’une ingénierie 
renforcée pour mener à bien 
des opérations foncières 
complexes.

En 2014, la loi d’avenir pour 
l’agriculture a réécrit les missions 
des SAFER qui jouent un rôle 
pivot pour le développement de 
l’agriculture, le renouvellement 
des générations d'agriculteurs, 
la régulation et la transparence 
du marché foncier rural, le 
développement local et la 
préservation de l’environnement.
Pour remplir ces missions, la 
SAFER Bretagne a deux modes 
d’acquisition du foncier et des 
exploitations agricoles : en 
négociation à l'amiable ou par 
l’exercice du droit de préemption 
qui lui est accordé par l’État.

UN PARTENARIAT 
ACTIF AVEC LE 
CONSERVATOIRE DU 
LITTORAL
Le rapprochement des deux 
structures a d’ores et déjà permis la 
rétrocession par la SAFER Bretagne 
au profit du Conservatoire du littoral 
de lieux emblématiques comme le 
château de Saint-Ilan (Langueux, 
22) ainsi que la vente des anciens 
marais salants de Balanfournis (Le 
Tour du Parc, 56).

Au cours des 10 dernières années, 
la SAFER Bretagne a attribué 43 ha 
au Conservatoire du littoral.

Elle souhaite améliorer l’échange 
d’informations sur les transactions 
en cours dont elle a connaissance 
avec l’objectif d’une meilleure 
cohérence des actions foncières 
publiques sur le littoral, par 
l’utilisation du portail Vigifoncier 
(www.bretagne.vigifoncier.fr).

L’intérêt de ce partenariat permettra 
également  à la SAFER et au 
Conservatoire du littoral, de mieux 
répondre à la double préoccupation 
de préservation des milieux littoraux 
et des paysages tout en maintenant 
une activité agricole.

ENTRETIEN AVEC

CAROLE CONTAMINE, 
Directrice EPFR 
www.foncierdebretagne.fr

THIERRY COUTELLER, 
Directeur des opérations 
foncières de la SAFER 
Bretagne  
www.safer-bretagne.fr
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GÎTE DE LA FERME  
DU PALLUEL

Nichée au cœur des polders à deux 
pas du Mont-Saint-Michel, la ferme 
du Palluel offre un accueil à la semaine 
pour une capacité de 5 personnes. 

Mathilde, la bergère, n’hésite pas à 
faire découvrir aux locataires le site 
naturel et les moutons prés-salés qui 
entretiennent l’espace environnant.

Renseignement : 
Mathilde Berard
06 81 53 04 30
berardmathilde@gmail.com
Ouvert toute l’année

GÎTE DE GROUPE  
DE COAT ERMIT
Au cœur du massif forestier de 
Penhoat-Lancerf, le gîte de groupe  
de Coat Ermit offre en plus d’une 

grande tranquillité, une vue imprenable 
sur l’estuaire du Trieux et le château  
de la Roche Jagu.

Ses 34 lits, répartis dans 14 chambres 
de 1 à 6 personnes, conviennent 
parfaitement à l’accueil des groupes  
de randonnée et de scolaires.

Renseignement :
Esat « atelier des 2 rivières »
06 85 45 78 52 
contact@coatermit.fr
www.coatermit.com
Ouvert toute l’année

GÎTES DE L’ÎLE MILLIAU
Les trois gîtes de l’île Milliau proposent 
un hébergement indépendant, simple 
et au plus près de la nature. Une 
fois les derniers visiteurs journaliers 
repartis avec le retour de la marée, les 
locataires des gîtes ont le privilège de 
devenir les uniques occupants de l’île, 
accompagnés des lapins, goélands 
marins et autres huitriers-pie.

Renseignement : 
Office de Tourisme de Trébeurden
02 96 55 18 58 
contact@gites-milliau-trebeurden.fr
www.gites-milliau-trebeurden.com
Ouverture du 1er avril au 30 septembre

CHAMBRES D’HÔTES DE 
L’ÎLE DE QUÉMÉNÈS
Au large du Finistère, dans l’archipel de 
Molène en mer d’Iroise, se trouve l’île 
de Quéménès, gérée et entretenue par 
un couple d’agriculteurs qui propose 
trois chambres d’hôtes pour un séjour 
de trois jours et deux nuits en pension 
complète.
La singularité de l’île ainsi que son 
exemplarité en terme de développement 
durable font de Quéménès un site 
emblématique…mais n’oubliez pas 
que c’est un lieu isolé : prévoyez des 
occupations !

Renseignement : 
David et Soizig Cuisnier
06 63 02 15 08 
info@iledequemenes.fr
www.iledequemenes.fr
Ouverture du 1er avril au 30 octobre

GÎTE DE GROUPE  
DE L’ÎLE D’HOËDIC
Le gîte de groupe de l'île d’Hoëdic est 
un hébergement collectif situé dans 
l'ancien fort militaire édifié en 1850. 
Exploité par l’association gestionnaire 
du site naturel, le fort permet un 
accueil individuel et collectif grâce à 
deux dortoirs de 15 lits. Durant l’été, 
l’association propose des sorties à la 

découverte du patrimoine naturel et 
culturel de l’île.

Renseignement : 
Association de gestion du fort d’Hoëdic 
et de son environnement
02 97 52 48 82 
fort.hoedic@gmail.com
www.fort-hoedic.com
Ouverture du 1er mai au 31 octobre

CHAMBRE D’HÔTES  
DE LA FERME DU VINCIN
La chambre d’hôtes de la ferme du 
Vincin offre un hébergement au sein 
d’une exploitation agricole à proximité 
immédiate de la ville de Vannes et d’un 
site naturel prisé par ses habitants. 
L’hébergement est une chambre avec 
lit double et sanitaires privatifs. L’accueil 
familial au sein de la ferme pédagogique 
participe au charme du lieu. 

Renseignement : 
La Ferme du Vincin
06 80 63 98 66
contact@lafermeduvincin.fr
www.lafermeduvincin.com
Ouvert toute l’année

OÙ LOGER  
SUR LES SITES DU 

CONSERVATOIRE DU LITTORAL ?

Île de Quéménès


